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directe entre l'Ouest et tous les 
points du Bas du Ht. Laurent, de la Baie 
des Chaleurs, province de Québec ; ain­
si nue le Nouveau-Brunswick, la Nous 
velie-Ecosse, l’Ile du Prince Edouard, e 
Cap Breton, les l'es de la Madeleine, 
Terreneuve et St Pierre.

Les trains express quittent Montréal et 
Halifax, tous les jours (dimanches exceptés) 
et se rendent à destination de tous ces 
points, sans changement de chars, en 27 
heures et 50 minutes.

Les trains express de Plnterooloni al qu 
vont dans ces directions sont brillam­
ment éclairés par l’électricité et chauffés par 
la vapeur de la locomotive. Tout cela donne 
beaucoup d’avantages, de confort et de sû­
reté aux voyageurs.

A tous les trains 
chars réfectoi 
gants, de nièn

On se rend par cette route h t 
lions populaires de pêche et de 
nada sur le parcours de

LK"ca
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L’EXPRESS DE MONT­
REAL rapide arrêtant 

à toutes le» stations entre Ottawa et le ( '<>.
Lcau, se reliant à la jonction du Côte 
les trains du Grand Tronc pour l’Ouest, et à 
Montréal avec tous les trains pour l’est, et 
le sud. Arrive à Montréal à 11.35.
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NEW-YORK (passant e’c .............. ........ .. 9 qo
pur le Coteau et le nouveau pont en acier ) Bristol, Clarendon,etc » ou
pour Rouse’s Point, St Albans, Saratoga, ïîn,l!*lH ................ 11
Froy, Albany, Boston, New-York, Phita- n,*’dTfer'pacV-Ap- 
dclpliic, et tous les points au sud, avec pic on, Ashton.Brlo- 
chars dortoirs de VVagncr depuis Ottawa . t"[ •• •• ■•••
iorntutHoatond New-York. <( e train am t« &■!,

à toutes les Niellons entre Ottawa et Rouse s |«, ,| Wendover.Tead-
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ïîp 2.00 P. NI. (UlRwa. Ontario Cette ancienne «t Honorable maison de meubles, d'Ottawa 
est connue par le bon marché de ses prix et par la bonne qua" 
lité des articles qu’elle vend.

L’attention des expéditeurs est appelée 
sur les grandes facilités offertes pour le 
transport de la fleur et en général de toutes 
les marchandises à destination des Provin­
ces de l’Est et de Terreneuve, aussi pour 
l’exportation des grains et des produits ex 
pédiés aux marchés de l’Europe.

Pour billets et informations concernant le 
et le passage s'adresser à 

E KING, agent des billets,
27, run .Sparks, Ottawa, Ont.

D. POTTING ER,
Surintendant-Général

.f SEC!les PILULES de VALLETVins de porte, Sherry d’Ivision, 
Rhum pur de Jamaïque, et Rye de

Le. premiers médecins recomman 
dent hautement ces boissons dans les 
cas où des stimulants sont nécessai-

approuvéea et 
‘ l'Académiê dé 

pour la guérison 
idlet couleurt, de

d'excellente Man 
Prix et eonditioni 

y qui aient jamais é

ont été
recommandées par 
Médecine de Parta p 
delà chlorose, des / 
t’anémie, des pertes de sang et pertes 
blanches et de tous les états d’épul* 
eementetdefaiblesse générale. 

VOTA. — Les Pilaiea de Voilai 
les) sont blanches et sur ch 
écrit le nom VI sllet. - Dans toutes 
Pharmacies, st 10. rue Jacob, Maison
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L’EVENENIENT-SPORT
NOUVEAU ! ! n

La multiplication des a?e»c< s 
et sous-agenc*s interlopes de com 
mission au Pari Mutuel a préoccu­
pé le conseil municipal de Paris et 
même le Parlement.

Elle inquiète les gens soucieux de 
l’avenir du Sport. Elle compromet 
l’intérêt des parieurs qui sont dé­
pou il és en mêm ; temps que l’As 
si stance publique est frustrée.

Aussi YEvénemenl ne pouvait-il se 
désintéresser de cet état de choses 

Il y a agence et agence comme il 
y a fagot et fagot.

Sollicitée par ses lecteurs, la non 
velle direction Sportive de YEvene] 
ment organisait), boulevard des Pa 
liens,'et 2, passage de l’Opéra, à 
côté des bureaux du journal, sous 
le nom d'EvBNF.MSNT-Spo;tT, un ser- 
vicespécial, comprenant :

Les renseignements sur toutes les 
courses françaises et les prinsipales 
coin ses étrangères ;

L’exécution des parts.
O double service est confié à M. 

Geo’ges Clarence, auquel devront 
être adressé* toi s tout-» correspo • 
dances à partir du 12 avril, jour d° 
l’inauguration de YEvén ment Spo t 

Conditions
Evénement publiera, chaque jour, 

de courseen têtu de ses colonnes 
sous formule chiffrée, un Renseigne- 
ment unique.

La clé dp ce renseignement se.a 
vendue dans les bureaux de L’évé­
nement, de neuf hrs à deux hrs, au 
prix invarariable de dix franc, ou 
adressée A domicile.

L’hvenement-Sport n’acoepte au­
cun ordre 
vingt francs.

Tout ordre doit être accompagné 
des fonds et. en outre,de la commis 
sion, qui est toujours de trois pour

Tout ordre, envoyé par lettre ou 
télégramme doit parvenir à M G.CIa 
rence la jour de la course, au p us 
tard avant une heure, et ce à pein 
de nullité.

L’Evenembn Spout n’accepte pas 
de combinaisons.

L„s turfistes de Paris de province 
et de l’étranger pourront donc s’a­
dresser, en toute sécuri é.à part'r du 
15 avril prochain à L’Evenbment- 

oulevard des ltaliens.et 2 
“Opéra, à Paris.

Il
Coin des rnes OTonnor et Queen ( Près de ta rue Sparks) ;II,Aussi une épicerie «le première classe au IJ IIJ 166 RUE GEORGE 66 IMPORTATEUR a li.OO p. m. ctarn te à 

E. J. CHAMBERLIN. C. J. SMITH 

Surintendant Général Agent général des 
l’assager”
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; Heures du Bureau, de 8 a. m. ft 9 a m.

Mandats sur le poste et la poste et la rianque 
'Epargnes de 9 a. in. ft -1 p. m.

J. OOl’lN, Maître de Poste 
urenu de Poste d’Ottawa, /

Juin 1890. (

CONTRE

Migraine#, Maux tie Têt' Névralgies 
Coliques, Asthme, Emphysème. Goutte 
Hhumatisme, Sciatique et DOULEURS en général.

Avoir soin d'esigtr l‘ANTIPYRINE d» TKOFETTE
Vente en Oro” à P*ris, S. MAZIER, Durai», 234, bould Voltaire

Depositaire à Ottauus : Dr F. X. VALADE.
A Québec : D’ Ed. MORIN A C". A Montréal : LA VIOLETTE A NELSON
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LINIMENT GÉNEAÜ Ayant disposé d 
de tout notre viei 
bas prix depuis le 
1er juin,'au numé: 
nous avons mainti 
les plus nouveaux 
nous en arrive toi 
avons le stock le 
de bijouteries de 
qu’il y ait dans la 
en gros et en délai

& 36 A TV S DE SUCCÈS
Seul Topique
remplaçant le 

sans " ii-

poll. — Guérison 
rapide et sûre
des Boiterieo, 
Eau lu re »,

4 inclinâmes, 
Anglaise 
Ecossaises

leur ni chû fèsr/ë pÏlls i MALADIES DES ENFANTS
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résultât• 1st plus remsrquablit dsns Iss 
ms'sdlts dss sntsnts pour rtmptscsr l'hulls 
do fol» ds morue st I» sirop snt.sooroutiqu»

Ecarts, Molettes, Vcsslgous Engorge- 
meuts des Jambes. Suros, Eparvins, eu.
Ph'*GÉNEAü, 275, rue Sl-tfonoré,Paris
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SOLUTION PAOTAUBEROfr. est soarerain contre l’engoriement et 
l’inflammstinD des glande» do cou, le» gourme» 
et le* .lirene» éruption» de la peau, de la télé 
et du mage. Il eicile l’appétit, lom II i le» ti*sn*. 
combat la pâleur et la luollette de» chair* el 
rend aux e'-'ant» leur rigueur et gaieté natu­
relle». C’est un admirable médicament contre 
le» croûte» de lait et no excellent dépuratif

I
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A.&A.F.IVAU CHLORHYDRO-PHOSPHATE DE CHAUX CRÉOSOTE 
T:s considèrent comme le remède le plus sûr et efficace contre les

MALADIES DE POITJl
PHTHISIE, BROMCHITES CHPOHIQIIES. TSUS HHCIEHHEt et tPIHUTREl 

En Venu ob™ L. PAUTAU»KHQf, 4» rm Si*. Omr, F«HIS.
Dit POTS DANS TOUTRS UES P*m31PAlLKS fTUBMftCncs DU CANADA

IÙ

OTTAWA INE 98 RUE

Attendez Nous faisons uu 
réparations.SANTALoeMIDY

zJymptoms
of? rn&rvÿ,

Pro, Loisette,e

MEMORY

Pharmacien à Parla
Supprime Copahu, Vubéba et 

Infection*. Guérit en *8 heure» 
les écoulements. Très efficace 
dans les maladies de la veeale, 
Il rend claire» les urine» le»

Peintures préparées, 
Peinture, 

Tapisseries, 
Vitres, 

Mastic, 
Pince u

te;re::aplus trou ViniiSiro
•l UCT0-PH0SIde pari inférieur àLriUédlcamcnta d-deaaaaae treetcslàParlai 

8 Hus l iviann* ; A Montréal i ckea Lnunft
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v i Adols/csnh mon* el i] 
qui Mot fatigué» ter 

i rapide; cbei le» râl 
eicatrieation de» 

Leifiaaui *n 
; ,on I» SIROP de 

dear étal «an» fetig» *e 
i donnent le joer à tkli « 

Le Lacis-Cksspk; .* 
lut de* Nourrice» el 
contre la Diarrhée et I 

< »ance. Par ; >o influent 
•an» fatigue et aao» cm 

Le VIN et le SX1 
réveillent l’appétit et 
leicents, et t'onviec 
fstigut ou d'ifuusmtm

of Toronto.r,À POUDRE DE TOILETTE
Huile, A

bEtc. DISCOVERY AND TRAINING METHODALBANI i,

■r- -.........ggy&aaaftaNB
■ !,, . 1,1 <•! !; l.vlNir*.(ell ol which di-inonetrale the 
i i :l miiH-rioriiy i.nd popnlmily of In»f«‘acnmg), 

| .i. i - \rt ..f Never Korgotling i* n-vognizwl 
. i -v both tl.-iii<H|.bi>nis «a marking nn Epoch m

ul,II, • Ills I’roRpoctusIhont ,H>»t (iw)givii
, {.■ i : il varie of the globe who have act- 

si i in hv «•o;rr*|Hindenve. Mowing
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ARTICLES RREM,
KuiiiTiniWHITE FOR PR1CS

^)/JP/7APde Peintre en General Warehouse & O

Toronto**. N.V

Faitsviluerui-t.
Preuons encore u nexemple :
U ie p tuvre mère (j i ne dis 

pas une rnèr i pauvre) racontait

léminin, de la thèse ch >isie par 
la j uine candidate était: De la 
condition legale de la mère en 
droit romain et en droit français. 
A près les autres professeurs, 
membres du jury d’exunen le 
doyen de la faculté, M. Col met 
de Santerre, a posé quelques 
obj étions. Mais 
faire, il’sest adressé à Mile Bi- 
lesco en ces t.-rmes:

Je vous félicité très sincère • 
ment, mademoiselle, et du sujet 
que vous avez choisi pour votre 
thèse de d -ctorat et de la façon 
remarquable dont vous avez 
traité ce sujet. C’est là un bon 
travail Je vous félicite aussi 
des efforts que vous avez faits 
pendant vos études. Vous avez 
répondu à une question qu o 
discutée très souvent, celle-ci: 
Bst-il utile que les femmes étu­
dient le droit? Vous avez dé­
montré que la réponse affir­
mative s’impose.

A la vérité le-i fe rmes ne sont 
pas faites à mon avis, pour em­
brasser les carrières qu’ouvrent 
aux hommes les études du droit 
Je ne vous vois pas, je vous l’a­
voue, remplissant les fonctions 
de magistrat ou exerçant la 
professieu d’rvocat. Je ne vous
vois pas non plu*...... légiférant
à la Ch tmbre. Mais en appli­
quant l’esprit et l’intellig 
d’une femme aux questions qui 

ctère féminin, à cell 
b ii intéressent tout, particulière­
ment l’épouse et la mère, 
rend z le pi is grand t>ervice 
intérêts publies.

Passons a la biographie de ia 
candidate; que le Journal dus 
Débats résume en ces termes:

comparaison de la douleur poi­
gnante qui les étrein !

Souvent même, m devront- 
elles pas aban Tonner le cher ma­
lade aux soins d’une voisine cha­
ritable, parce qu il leur faut se 
rendre à l’atelier ou à l’usine 
pour y gagner quelques sous, 
pendant que le p;tit êt e blêmi 
et presque sans souffla, râle sur 

passer des guenille entassées, et dans 
l’hiver dans le Midi ; d » quitter un air qui suffoque! 
par conséquen’ son foyer et ses N^n rien de plus relatif que le 
habitudes, dam l’intérêt du petit binh *ur. et que l’idée qu’on s’en 
malade ; —que de préoccupations fiit........
et d a igoiss s ! La fille de la duchesse de T....

Q oi de plus respectabl *, je le avait reçu pour le jour de l’an 
de iiande, que et langage î quoi une dizline de poupées, autant 
de mie ix justifié qui ces plain- de boites de chocolat, et une 
tes ! quantité de jeux divers amonce.

Cotte digne femm > ne voyait lés dans l’angle de sachambrette 
que ces tourments, qu’elle ju- Aucun ne l’amusaient : elle ne 
geait stns pareils : le pins grand trouvait même plus le plaisir à 
malh -ur est toujours celui qui les démonter ni à 1-8 désarticu­
lions Irapps !

Cependant, soogeon* qu’il est *• Chérie! lui dit un jour sa 
d’antr s mères qui n’aiment pas mère, as-tu réfléchis à ce que je 
moins leur enfin:, et qui n’ont p< urrais te donner à mon tour?” 
pas l’argent nécessaire pour ache- —“ Oui, maman. ”—“ Tu dési- 
1er les médicaments orvlonnés res un joli jeu de patience, je 
pour faire le voyage d’où dep nd gage : tu n’en a point 
peut-être la vie de leur fis..; que je sache ? ”.— •* Oh ce u est 
pour provoquer ces consultât! pas amusant du tout. ”—Une 
ous des maîtres de l’an; et qui lanterne magique, peut-être? ”
doivent se contenter des soins “Non, pas cela.......... ” dit elle
gratuits d’au jeune déba'ant en rougissant.Quoi alors ! ma 
inexpérimenté ou téméraire, mignonne ?” Eh bien — 
.S’imagine t-on la le déchire- “ Mais parle don i 1 ” 
m=*nt d» ces mères se 
disant: Ah! si j’avais nn bon 
médecin! si j étais assez riche 
pour payer tel traitement, telle
opération.......... ’ il serait sauvé,
j eu suis sûre !

Pouvoir faire le nécessaire, 
serait pour elles uu bonheur, en

Nous avons exprimé plusieurs 
foiseette pen*é • : qu’inspirer à

b i dusse des traits et à la morbi- 
lité du regard. Quand on l’in­
terroge, les arcades sourciilières l’enfant un heureux optimisme, 
se froncent légèrement, les yeux une louable tendance à voir de 

préférence les choses so i» leur 
côté, était lui rendre un service 
signalé.

Laissons les ingrats répéter 
sans cesse que les roses ont des 
épines ; pour nous, réjouiss ns 
nous de trouver sur des epiues... 
des ros s!

Ceci nous remet en mémo re 
une aimable anecdote, qu • le lec­
teur lira avec iutérê; : le héro 
n’est autre que le célèbre aumô­
nier, M. l’abbé Crozes.

Il venait de recevoir sur l’é­
paule une bouillotte d’eau froide, 
qu’une femme en ar osa it ses 
fleure,avait laissé choir d’un p e- 
mier étage. “ Ah ! vraim ut je 
suis b en heureux !” s’écria-t-il. 
—“ Comment heureux ? Oh ! 
oui, reprit-il virement, pensez 
donc ! j’aurais pu être coiffé d'u­
ne marmite d’eau chaude, tom­
bant d’uu sixième ! ”

Le mot mérite d’être conservé. 
Impossible de pousser plus loin 

la bienveillance de l’esprit. C’est 
une leçon à retenir et à méditer : 
elle renferme plus de philosophie 
qn’nn long traité didactique.

Cette importante notion de la 
contingence et de la fragilit • du 
bonheur, inculquée à l’enfv.t, 
suppose préalablement ch z Jles 
parents des opinions et des con­
victions personnelles analogues. 
Or nn sentiment inné nous porte 
tous à priser de moins en moins 
les faveurs et les bieus dont nous 
jouissons, au point de n’en avoir 
même plus conscience an bout 
d’un certain tempe ; assidaitate

Petites Lectures Mlle Bile*co est née à Bucha­
rest en 18(57' Elle a fait ses étu 
des chez ses parents avec les 
meilleurs professeurs d • la faeul 
té de Buchare-t, et à l’âge de 
dix-sept ans, eJe a été reçue 
avec le premier rang au baeetl- 
auréa d *s sciences ut au bacca­
lauréat ès lettre.», maxima cum 
lande. Elle remportait, eu mê­
me temps, le premier prix de 
pian-) au Üo iservatoire de Bu­
charest après avoir pris, à l’a is, 
des leçius de M MarmunteLEde 
vint se fixer à Paris , n 1884 et 
dema ida à prendre ses insc sp- 
tious à la faculté des l-ttres de 
droit. La demmde fut imm dia 
te ment accueillie à la Sorbonne, 
ma s à la .faculté du dro.t, le 
conseil des professeurs dut être 
appelé à se prononcer. L’auto­
risation fut accordée après une 
discussion et ratifiée par le mi­
nistre.

La description de la personne 
et de la toilette était inévitable. 
Le XIX 3 Siècle nous fait t-avoir 
quu Mlle Bilesco était habillée 
d’une robe du m ilieur faiseur 
et qu’elle s’est présentée avec 
une mâle assurance devant ses 
juges.

Le portrait continue comme

devant ses chagrins et ses in­
quiétudes : son cner b iby est gra­
vement milade,-^on le veille jour 
et nuit,—il y a eu plusieurs c in­
stillations des premiers médecins 
—on espère le sauver ; miis à 

condition de le conduire

EYRA'JD CON 
CABRI 

Kyraud et Gabr 
été conduits tous 
meut du la rue Tri 
ou a été corn mi 
l’huissier Gouffé. 
frontés et la scèm 

y reconstituée. Eyi 
ont maintenu leur 
térieures.

se fixent avec intensité vers 
1’. xamina'eur; puis, très sûr 
d’elle même, c >tte menace d’o­
rage se dissipe et sa figure re­
prend sa sérénité. Elle répond 
alors avec une sûreté parfaite. 
Pas l’ombre d’une hésitati m.

(> i ust frappé de l'antil hèse 
savoureuse que présente son 
maintien modeste avec la crà- 
nen * de certaines parties de son 
costume, notamment de son cha­
peau à large* b .rds évasés, sorte 
d’esquif en pu lie noire portant 
pour pavillon un flot de ruba is

Au col et aux manchettes, des 
ruches très su :gessivus qui sont 
parai l-il, le dernier cri. Comment 
allier tant de gravité 
de ch «rtne? C’est le secr. t de la 
puissmee féminine,

I-l paraît que satisfa te de ce 
succès Mlle Bilesc », d’après le 
Journal des Débats n’a pus l’in­
tention de p:éparer le concours 
d’agrégation. Elle va retourner 
en tournante où elle d>*man lera 
à être inscrite au barreau ue Bu- 
char st.

Entre temps, peut-être aura-t- 
elle la bonne iuspiratio i de re­
lire telle ou telle scène des Fem­
mes Savantes du Molière.
LES ENFANïTmAL ELEVES

M Feruand Nicobï vient de 
publier un curieux livre sur les 
“ E ifants mal él vés.” Le chi- 
pitre d’uxièm-1 qui a pour titre 
l'optimisme, donnera l’idée du 
genre de l’auteur :

UNE DOCTORESSE 
Nombre de jo urnaux signalent 

aujourd'hui comme un évène 
meut le fait qu’une jeuno fi'le 
roumaine. Mlle Bilesco, a soute­
nu hier, avec éloges, sa thèse de 
d ctorat en droit devant la facul­
té de droit de Paris.

il est bi n vrai que le fait 
est sans précédent,mais peut-être 
lui accordu-t-on trop d’impor­
tance. Ainsi le Matin rapporte 
qn’apïèe la soutenance, un haut 
personnage roumain; que, par 
discrétion, le journal s’abstient 
de nommer, lui aurait dit:

Cette soutenance est un hon­
neur pour la France; elle est 
tout profit pour nous Roumains 
Il faut féliliciter Mlle Bilesc >. 
Puisse-t-ulle avoir des imitatrices!

Vous pouvez affirmer que ja­
mais aucun homme d’Etat de la 
Roumanie n’a fait une étude 
aussi approfondie dus sources 
latines et françaises du droit que 
celle de Mlle Bilesco. Et cepen­
dant la Roumanie est d’origin • 
essentiellement latine. Les 
Itoumiins ne descendent-ils pas 
îles légions romaines do la Pau- 

1= nonie?
Depuis déjà longtemps, dans 

ce pays, on cultive exclusive­
ment le droit allemand. Il faut 
espérer que le cas de Mlle Bi­
lesco exercera, en vertu du pou­
voir féminin, une salutaire in 
fia nce sur les tendances germa­
nia nés.

Rappelons q e la sujet, tout

VJ H

\avant d* le

CONDAMNATION 
LES EN I 

Les journaux 
une vive satisfacti 
nation des nihilisU 
ont été arrêtés pot 

^ * conspiré contre la 
disent que la cond 
pnsonnement de c 

t*" d’une grande inq 
rapprochement en 

k la Russie.

s

avec ta at
ler,

.

UN DUEL EM1 
Un duel dont l’i 

pour l’une des adve 
entre femmes à Kiencore

"3aeuie Libsingi 
deux jeunes femm 
équivoque, se sont 
le à propos d’un je 
nommé Man Bradl 

, disputaient le cœ 
elle ont résolu de 
rend par un duel 
lutte n’a pas été le 
a été terrible. l»es 
sont attaquées avec 
bêtes fauves, et Na 
été tuee. Stella C 
des bleseur. s peu g 
à été arrêtée «Oua

Cette apparition est accueillie 
ptr un murmure flatteur. Mlle 
Bilesco possèle les traits .es plus 
caractéristiques de la beauté 
roumane. Elle a le t int très 
blanc sous des cheveux noirs 
p.antés droit avec reflets bleu 
tés aile de corbeau, pour les ro­
manciers de la vieille école.

Sa physionomie est des plus 
expressives. Cela tient à la mor­

ue. ■
Eh bien

.......1 je voudrais avoir une patte
de lièvre corn ni celle qni amuse 
tant la petite concierge.......”

Font un cara es

MONUMENTS EN GRANIT ET EN 
MARBRE avec dessin de ton 
vente ou faite h ordre par la compagt 
Granit Canadien. Bassin du Canal, O°twû
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